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Dès 2019, il va manquer 560 places dans les écoles àBruxelles
faire sentir. On parle de quelque 560
nouvelles places à créer pour faire
face aux besoins (pour les années
2019 et 2020 ).
Pour résoudre ce problème, le

gouvernement de la Fédération
Wallonie-Bnlxelles a déjà prévu une
enveloppe de 20 millions d'euros
étalée sur trois ans, a expliqué le mi-
nistre-président Rudy Demotte au
Parlement la semaine dernière.

Lapression démographique que su-
bit la Région bruxelloise va mettre
des bâtons dans les roues du plan de
création de places dans les écoles. Ce
plan, lancé sous la législature précé-
dente, prévoit un budget de 55mil-
lions d'euros pour repousser les
murs des écoles et créer 13.750
places. Au total, dans l'enseigne-
ment secondaire, 5.700 nouvelles
places seraient déjà programmées.
Mais cela ne suffira pas ...
À l'horizon 2018, le déficit en

places à Bruxelles va de nouveau se

amont, sur la planification de l'offre.
Elle a demandé à son administra-
tion de plancher sur une proposi-
tion «praticable» pour permettre de
développer une application web qui
offrirait aux directeurs d'écoles la
possibilité de déclarer les places dis-
ponibles. Une application qui existe
déjà dans le fondamental, mais qui
doit être ajustée, compte tenu de la
complexité du système scolaire en
secondaire (sections différentes, op-
tions multiples, enseignement en al-
ternance, ... ).

En plus de cette enveloppe, la mi-
nistre de l'Enseignement Joëlle Mil-
quet a aussi décidé de travailler en
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Dès 2019, on manquera à nouveau de places dans les écoles
En plus des 55 millions d'euros
d'investissements déjà planifiés,
la Fédération Wallonie-Bruxelles
va ajouter 20 millions pour pal-
lier le mauque de places dans les
écoles bruxelloises.
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LaFédération Wallonie-Bruxelles va
créer, en moyenne, 950 nouvelles
places chaque année dans les écoles
bruxelloises. Et pourtant, les impor-
tants investissements consentis par
le gouvernement ne suffiront tou-
jours pas à répondre aux besoins des
parents. Dans cinq ans à peine, il
manquera à nouveau 559 places
dans les écoles secondaires bruxel-
loises, alors que l'on en aura déjà
créé 5.700.
Pourquoi, alors que le gouverne-

ment précédent (législature 2009-

2014) a mis 55millions d'euros sur la
table pour faire baisser la pression
démographique dans les écoles
(c'était le fameux plan Nollet de
créations de places), n'yarrive-t-on
toujours pas?
L'explication tient dans l'évolu-

tion de la démographie. Les don-
nées fournies par le Bureau du plan
ont encore évolué. Et à Bruxelles, la

croissance de la population s'em-
balle toujours sous la pression de
l'immigration (lire aussi «L'Echo»du
18 mars): + 23,7% à l'horizon 2060,
soit 315.000 habitants de plus. Dont,
évidemment, des enfants ...
Compte tenu de cela, le cabinet

de la ministre de l'Enseignement
Joëlle Milquet a repris sa calculette:
les projections, malgré les places qui
vont encore être créées, donnent
donc ce nouveau déficit.
Pourquoi, à si longue échéance,

est-ce déjà considéré comme un
problème?

Le nord de Bruxelles
toujours oublié
Au parlement, les députés s'inquiè-
tent de la manière dont se répartis-
sent les nouvelles places qui sont
planifiées: «la majorité des places en
cours de création dans le secondaire ne
sont pas localisées dans les zones nord-
ouest de la région», constatait la dépu-
tée socialiste Caroline Désir lors de
la dernière réunion de la Commis-
sion enseignement la semaine der-
nière.
Les difficultés pour trouver de la

place dans les écoles se concentrent
aussi sur les premières années du se-

condaire. Les statistiques que l'on
tire du décret sur les inscriptions en
1'''' secondaire l'illustrent d'ailleurs
très bien. Alors qu'au terme de la

première phase de la procédure qui
s'est clôturée à la mi-mars, on a
compté 15,6% d'écoles complètes en
Belgique francophone, à Bruxelles,
ce taux monte à 32%. La moitié des
écoles dites «complètes» sont d'ail-
leurs concentrées dans la capitale
(36 sur 74 écoles ).
Legouvernement actuel, et sa mi-

nistre de l'Enseignement Joëlle Mil-
quet, compte-t-il remédier au pro-
blème? «La trajectoire budgétaire de la
Communauté française a prévu un
budget complémentaire de 20 millions
d'euros sur trois ans à partir de 2017»,
a rassuré le ministre-président de la
Fédération, Rudy Demotte, inter-
rogé en Commission. Joëlle Milquet
a également demandé au Bureau du
plan de fournir des données démo-
graphiques commune par com-
mune afin d'allouer prioritairement
les nouveaux moyens aux zones à

forte croissance. Et la ministre a
aussi confié à son administration la
mise sur pied d'une application in-
formatique permettant aux chefs
d'établissements de déclarer les

places disponibles au sein de leurs
écoles (cette application, appelée
«Piaf», existe déjà dans l'enseigne-
ment fondamental).
Caroline Désir reste néanmoins

sceptique sur les mesures annoncées
et insiste sur l'urgence qu'il y a à agir.
<ifeme réjouis du budget annoncé (les
20 millions d'euros), mais je m'in-
quiète du calendrier. On annonce un
déficit en 2019, mais en 2018 il ne res-
tera plus que 27 places disponibles. Si
on attend 2017 pour lancer les appels à
projets, le laps de temps sera très court
pour faire face au déficit annoncé en
2018-2019», avertit la députée. Ce dé-
bat, c'est certain, animera encore
toute la législature ...

559
places
En 2019 et 2020, il manquera à
nouveau un total de 559 places
dans le secondaire à Bruxelles
(319 en 2019, 240 en 2020).
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